
quand «U« était «ur la t6R«. Elle communique à nos sol-
date eon toeivie, wn courage, ea yolonté de vmincre. ion
indomptable confiance. On peut dire que ton âme rerit
dane l'âme de noi poilus I Et voilà pourquoi nous espârons I

Mesdames, mesaieuri, ne tous laisses pas ébranler, je
oua en prie, par la formidable offensive que les Allemands
ont déclenchée dans le nord de la France, et qui va recom-
mencer peut-être demain d'une façon plus furieuse encore.
Ne vous laisses pas émouvoir par le gain de quelques milles
de terrain que leura ruées énormes ont pu obteâir. Nos
soldats de-France, unte à leurs héroïques frères d'Angle-
terre, du Canada et des Etats-Unis, ont déclaré qu'ils ne
passeraient pas! Il me sembla qu'ils ont suffisamment
prouvé à Verdun qu'ils savent tenir parole. Faites-leur
confiance !

LES ALLEMANDS NE PASSERONT PASI

Et quand ils verront qu'ils ne peuvent pas passer, qu'ils
ne peuvent aller que d'échecen échec, j'«spère qu'ils se
décideront enfin à signer la paix que nous désirons tous, la
seule qui puisse être acceptée, la seule qui puisse être
durable, celle qui sera basée sur le droit et sur la justice.

Voilà l'espoir que je vous demande de partager avec
moi!
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